
DECLARATION DE LA CGT-CULTURE 
 

au comité social d’administration ministériel 
du 10 décembre 2025 

 
 
Madame la Ministre,  

 
 

Être ministre, c’est la responsabilité que vous avez prise et c’est celle que vous devrez assumer 
pleinement jusqu’au bout. Si cela vaut pour chacun d’entre nous, là où il est, avec ce qu’il sait 
faire, cela vaut à plus forte raison pour les fonctions qui sont les vôtres. 
 

La conduite des politiques publiques du ministère de la culture est exigeante. Il faut de la volonté, 
de la rigueur et surtout des moyens. La négligence se paie au prix fort. Le 19 octobre 2025 autour 
de 9h30 dans la galerie d’Apollon du musée le plus fréquenté du monde, le Louvre, tout le monde 
se souvient ce qu’il s’est passé. Ce qui est en train de se passer au Louvre depuis le 8 décembre 
sous le coup d’un préavis de grève intersyndical n’en est que le prolongement. Si vous avez 
daigné recevoir une délégation, les réunions qui se succèdent trébuchent faute de réelles marges 
de négociation. Qu’allez-vous concéder aux personnels ? Peut-être préférez-vous vous diriger 
tout droit vers la grève et la fermeture du musée lundi prochain ? 
 

La CGT revendique la création de 500 emplois de titulaires de la filière accueil, surveillance et 
magasinage pour relancer notre ministère dans le sens de l’amélioration, pas celui de la 
détérioration. Le louvre en réclame 200. Dans le Patrimoine, les services sont à l’os. Vous devez 
redresser la barre de la protection des collections ; mettre le paquet dans la sécurité des 
personnes et la sureté des biens. L’Etat est le garant des biens de la Nation, vous n’en êtes, et 
nous n’en sommes, que les gardiens temporaires. 
 

Vous ne souhaitez pas parler de budget aujourd’hui, ni d’emplois, au motif que la discussion n’est 
pas close au Parlement. Raison de plus pour en parler.  
 

Pour la Culture, au fond, on parle de combien ?  
• 4, 4 milliards d’Euros sur plus de 500 milliards, même pas 1% du budget de l’Etat ! Et vous 

perdez 211 millions d’euros. 
• 24 000 agents sur les 2 500 000 que compte la Fonction Publique d’Etat, c’est-à-dire 

moins de 1% des emplois de l’Etat. Et votre schéma d’emploi baisse de 172 ETP !  
 

Ces bouts de chandelles ne contribueront que faiblement à la réduction de la dépense publique 
mais pèseront fortement sur les conditions de travail, sur la santé, et finalement sur la vie des 
personnels du ministère, déjà en tension.  
 

A la CGT, nous pensons au contraire que c’est par les politiques sur les salaires, sur l’emploi et 
les services publics qu’on peut répondre aux attentes et aux besoins des citoyennes et citoyens. 
Nous vous renvoyons à notre déclaration à la formation spécialisée ministérielle du 6 novembre 
2025 sur les coûts et les conséquences induites par l’austérité financière comme facteur de 
risques professionnels et de dégradation de la qualité de service.  
 

Le budget 2026 est mauvais, et c’est dramatique pour tout le monde.  
 

Là-dessus, vous êtes attendue sur les suites que vous donnerez à la motion intersyndicale voté 
en FSM le 6 novembre pour relancer et renforcer les politiques de sécurité des personnes et à la 
sureté des biens et collections. Nous prenons acte de la lettre du Directeur général des 



Patrimoines aux dirigeants d’établissements publics et de services à compétence nationale du 
23 octobre 2025 faisant suite aux nombreux vols qui ont affecté les musées. Nous vous 
demandons que cette instance ministérielle soit régulièrement informée des mesures qui seront 
ou ont d’ores et déjà été prises localement sous le pilotage de la DGPA. 
 

Sur un autre volet budgétaire que vous ne souhaitez pas évoquer, nous sommes demandeurs de 
clarté sur les adaptations des politiques d’enseignement supérieur, de recherche et démocratie 
culturelle découlant du rabot de 73M€ sur le programme transmission des savoirs. N’est-ce pas 
un projet qui vous tenait à cœur en juillet dernier, non ? Moins de 6 mois après, vos ambitions 
pour l’enseignement supérieur culture sont réduites de 10%. Bravo Madame la ministre !  
 

Globalement, au ministère de la Culture, la situation sociale, salariale et organisationnelle 
plonge les personnels dans une insécurité permanente. Dans tous les services, le 
fonctionnement du service public culturel est menacé : suppressions d’emplois, suppressions 
de services, restructurations, blocages des salaires, dégradation des conditions de travail, reculs 
des droits, hold-up sur les retraites et sur les crédits « Albanel » … 
Nous avons eu connaissance d’une note adressée aux établissements concernant une mesure 
de relèvement des primes des groupes 3 et 4 des attachés d’administration : l’argent d’Albanel 
sert une nouvelle fois à d’autres objectifs que ceux qui ont été votés en loi de finances. C’est un 
camouflet pour les contractuel.le.s du ministère qui attendent des mesures d’égalité salariale. 
 

Les suppressions de moyens découlant des réorganisations que vous avez commandées ont 
fragilisé les bases du ministère. Ce n’est plus la peine d’en rajouter. Laissez tranquille la 
Délégation générale à la langue française et aux langues de France. 
 

Sur l’égalité professionnelle, il vous aura fallu neuf mois pour répondre à notre demande 
d’ouverture de négociation. Vous vous justifiez d’un volet de dépenses à hauteur de 1.2 millions 
d’euros par an en oubliant ce qui pour la CGT est essentiel : la réparation des écarts de 
rémunération entre les femmes et les hommes. Madame la ministre, le futur accord égalité 
professionnelle ne sera pas votre priorité car il ne sera pas signé puisque vous avez mis un terme 
aux négociations alors que le travail venait à peine de commencer. 
 

Après tout ce remue-ménage, toutes ces déclarations d’intention pour qu’à la fin nos moyens 
d’action soient en réduction constante, vous ne viendrez pas nous dire dans les yeux que les 
organisations syndicales prennent des postures ! 
 

Ce qui est étrange, c’est que l’on continue à s’adresser à vous. Même si au fond on sait qu’aux 
premiers rangs de vos priorités, il n’y a ni les missions ni les personnels du ministère. 
 

Après l’insécurité sociale, la colère sociale.  
 

Mais si vous n’êtes pas là, où êtes-vous ? 
 

Vos priorités sont ailleurs, et tout le monde peut le voir sur les réseaux sociaux : ramassage des 
poubelles de Paris, agent de régulation des cyclistes, médiatrice sociale aux Halles, en 
assemblée générale avec les gardien.nes d’immeuble ou en serrage de pinces avec les 
vendeur.euse.s des puces de saint Ouen… Peut-être devriez-vous essayer les métiers du 
ministère ? 
 

Apparemment, vous y avez beaucoup de succès ! Le nombre de vues atteint + de 5 Millions, 
presque autant que les 6.7 millions d’euros pour les contractuels qui ont été évaporés par votre 
patron ! 
 

Budgets en baisse, restructurations en chaîne, masse salariale en berne, 
avez-vous le sentiment du travail accompli ?  
Pour la CGT, c’est un carnage. 


